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EditoEdito
GWBush, un président qui
en a dans le pantalon.

Notre bon vieux
pantouflard de prési-
dent n'a qu'à bien se
tenir. Arrivé aux affaires
aux USA en début d'an-
née, GWB n'est pas du
genre “chaussures de
ville et chaussettes” on
the beach. Au pays des
maîtres nageurs de
Malibu, les mâles sont
les rois, et c'est bien
normal. Un homme, un
vrai, enfin, voilà qui
gouverne la première
puissance mondiale, et
ça nous change. Son petit quintal sous le costard,
pas bien musclé avec ça, il paye pas de mine, mais
ça l'empêche pas d'avoir de la poigne, de pas se
laisser emmerder, et d'en faire voir à toutes ces
lavettes de Wall-Street et à tous les terroristes
d'Orient et d'Occident (entre nous, plutôt l'un
que l'autre...). Irakiens, Lybiens, Russkofs, de
toute façon ils sont à l'ONU maintenant, alors il
faut bien que les défenseurs de l'Indépendance
fassent quelquechose. Pas de participation aux
frais, pas de compromission avec les socialos des
Nations Unies. Et même si la politique internatio-
nale c'est pas votre (notre ?) truc (mais je sais que
vous aimez les lance-roquettes et les charniers
aux news CNN), ya encore beaucoup à dire. Il a
beau avoir de la brioche, le bougre, ce n'est pas
une fatalité. Et surtout il sait distinguer une mau-
viette d'un mâle dominant, la preuve, il s'est pas
laissé impressionner par tous ces fils à papa israe-
lites de Yale ou de Brandeis, et tous ces intellos
pervers qui trainent par là-bas... Le gouverne-
ment des grosse-têtes, c'est bien fini ! Je m'en-
flamme, je sais, mais c'est l'avenir du monde tout
ça, et ça fait chaud au cœur. Des promesses tout
ça ? Pas si sûr. Déjà, le grand retour de l'Ordre, ça
veut dire aussi retour du système pénal à son
rythme de croisière, corps d'armée digne de ce
nom, et le matos qui va avec. Et les gratte-papiers
à distance du pouvoir, c'est toujours ça !
D'ailleurs, des projets, y en a, ya qu'à demander.
GWB a dû renoncer à ses centres d'autocritique
en contexte rural (tous les New Yorkais déviants
à la bonne école du MidWest et du Vieux Sud...),
ça a déjà été fait, et même par l'extrême gauche y
paraît... tout le monde peut se tromper, mais l'in-
tention était bonne ! Mais il va s'attaquer au pro-
blème à la racine : le désordre dans les écoles de
centre-ville. On n’y apprend que la subversion et
la haine des couleurs de l'Amérique (aimez-la
quittez-la !). GWB a compris qu'il fallait mettre
toute cette racaille au pas, et sans distinction de
race bien sûr, ya pas de raison : si les plus nomb-
reux là-bas c'est les noirs ou les jaunes, les rouges,
les chicanos, je sais pas, mais pourquoi on les pri-
verait d'une mise au point, d'une chance de retro-
uver le droit chemin ? Et si c'est pas eux qui trin-
quent, alors qui ? Et avec ça, le monde n'est pas
prêt d'oublier qui est le chef. Si GWB dit “pétrole
!”, alors c'est pétrole. Après tout, c'est qui qui a
gagné la guerre du Golfe ? Et comme dirait Alice
Cooper, “le président des USA ne doit pas ména-
ger la chèvre et le chou”. Alors vive le moteur à
explosion et à la prochaine, Kyoto ! EN BREF, les
gars, l'été, les petites nénettes, ça marche aux
biscottos et à la tablette de chocolat, mais même
avec ça, quand on sait pas les mater... L'effet
“minet”, ça va un peu, mais la poigne, ya que ça
de vrai !

Au sommaire cette
semaine...
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Courrier des lecteurs
Cher OK Podium, 
l'autre semaine j'ai flashé sur Thomas, ses yeux
verts me font trop craquer mais je ne sais pas
comment lui parler, il est en seconde et moi je
suis seulement en quatrième, alors j'ai un peu
peur. J'ai envie de lui faire passer un mot par
Cindy que son frère il est dans sa classe, mais
j'ai peur qu'elle me le pique : elle se maquille
et puis elle fume. Qu'est-ce que je dois faire ? 

Fleur Boifré, Rauger-sur-Yvette (69) 

Écoute, Fleur (mais d'où tu sors ce prénom ? ),
je n'irai pas par quatre chemins. Si tu veux te
faire Thomas, il faut que tu y mettes les
moyens. Je te propose un plan boîte classique
(évite les clubs de strip-tease, c'est vulgaire).
Chauffe-le un bon coup, fais semblant d'être
bourrée, ça le mettra en confiance. Puis
demande-lui de te faire faire un tour en caisse
(c'est une valeur sûre). Si c'est un type bien, il
te fera le coup de la panne. Pour éviter toute
déconvenue, mets du sucre dans son réservoir. 

Cher FFH, 
au moment de passer à l'action, j'ai les oreilles
qui remuent. Comment faire ? 

X. L. 
Portez une canadienne. 

Cher FFH, 
je n'arrête pas de penser au sexe, et cela affec-
te mes performances professionnelles (je suis
e-trader). D'autre part, je suis passionné de
modélisme. Que faire ? 

Jean-Christophe, Paris 

Cher Jean-Christophe, vous souffrez d'un pro-
blème délicat, et malheureusement trop
répandu. Nous ne saurions trop vous
conseiller de venir au salon du modélisme du
12 au 19 septembre, Paris porte de Versailles. 

Cher FFH, 
j'ai parfois envie de coucher avec ma mère, et
de tuer mon père. J'ai vu beaucoup de psy-
chiatres, ainsi qu'un magnétiseur, mais aucun
n'a pu me donner d'explication satisfaisante. Je
n'ose plus aller chez mes parents et le linge
sale s'accumule. Au secours ! 

Œ. R., Thèbes

Votre problème est déroutant, et nous n'en
avons pas trouvé la cause. Peut-être nos lec-
teurs peuvent-ils vous aider ? 

Salut les potes ! 
L'autre dimanche, j'ai boosté ma tire avec un
propulseur à kérozène qui assure un max.
Avec ça, je fais du 210 avec ma 205 blanche,
ouais mon pote ! Là où ça chie c'est que pas
longtemps après le démarrage elle fait des
putains de bruits bizarres et l'autre jour y'a
Véronique (celle qui rit quand on la nique, ha
ha ha elle est bonne) elle s'est foutu de ma
gueule la salope ! C'est pas tout ça mais si je
peux pas attirer les minettes avec ma caisse
(déjà que j'ai casqué pour rajouter un revête-
ment en vison sur mon volant) c'est la merde ! 
T'aurais pas un tuyau par hasard ? 

Jules (92) 

Cher Jules, pour ce genre d'affaire, adressez-
vous plutôt à votre plombier. 
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Tout d'abord, pour bien préparer le terrain, repérez les hypocons-
crites qui tournent autour des panneaux d'affichages de résultats. Pour
une efficacité maximale, on préfèrera les résultats d'admission à l'ad-
missibilité : ne perdons pas de temps à classifier et ficher des perdan-
tes qui ne viendront pas au Mega. Toujours pour rentabiliser au maxi-
mum la glande autour de la table du Pot d'admissibilité, on viendra en
priorité aux résultats des séries littéraires ou biologiste. Le bar, impro-
visé à l'occasion des affichages, est un bon QG, surtout si on y sert. Évi-
tez d'enchaîner sept anisettes en 10 minutes et de hurler “On se la fait,
cette coinche ?” Elles vous auront sans doute oublié à la rentrée, mais
tout de même, ne prenons pas de risques inutiles, évitons tout beugle-
ment intempestif.

D'ailleurs, toute approche est acrobatique. Sans même parler du
“Alors, admise ?” – trois chances sur quatre de faire fondre en larmes –
il faut connaître les difficultés très spécifiques à l'hy-
poconscrite. Tout d'abord, elle n'est pas chez elle,
elle entre dans un lieu mythique, une terre promise,
elle est tout intimidée. Ce qui la rend infiniment cra-
quante, évidemment, mais nous ne sommes pas là
pour craquer. Efficacité avant tout, ne l'oublions pas.
Intimidée, donc, et stressée avant les résultats, ce qui ne la rend pas
très expansive. Après l'affichage, le contact est plus aisé, encore une
fois au bar, avec une petite blague en clin d'œil. N'espérez rien de
concret, mais profitez de l'occasion pour l'étudier plus profondément.

Une note tout de même sur les hypoconscrites : on prend un sacré
coup de vieux, c'est dur. Presque archicubes s'abstenir. En fait, c'est jus-
tement ce que nous cherchons : de la chair fraîche, toujours plus fraî-
che. Et puis, rhabillez-les du regard (faites l'impasse sur le déshabillage
préalable, le regard de pervers fait toujours mauvais effet, elles sont
encore farouches), vous verrez qu'avec une jupe courte fendue, des
bottes et une nouvelle coiffure, elles vont prendre trois ans.
Particularité à retenir de la pêche hors-saison : on voit surtout les
Parisiennes. Ce qui peut être un avantage ou un désavantage, nous en
reparlerons.

Après cet échauffement, il est temps de passer aux choses sérieu-
ses : la livraison proprement dite. Evidemment, on rentrera le plus vite
possible sur Paris, pour être bien installé dans sa thurne colorée, prêt
à lancer ses filets. La rentrée des conscrites étant fixée au 18 septem-
bre, on veillera à se précipiter le plus vite possible (à savoir le 17) vers
le 45 rue d'Ulm. Hé oui, quoiqu'on en dise,
Montrouge, ce n'est pas très glamour : FFH a essayé
pour vous le “ Viens que je te montre ma garçonnière
de banlieue ", c'est l'échec assuré. Il est un peu tard
pour se dégotter un petit nid d'amour à la chapelle,
mais vous pouvez toujours profiter des prochains thurnages partiels.
Ou même jouer la carte du gigolo qui se fait héberger en fin de soirée.
Prenez garde, un lit une place tourne vite à la boîte de sardines (ce qui
n'est pas si grave, après tout !) Une fois votre thurne décorée, faites
rencontrer l'élu de leur cœur : vous !

Pour faire simple et efficace, assurez les permanences dans
l'Aquarium, en faisant semblant d'aider les membres du burô à vendre
des cotisations COF. Vous aurez un prétexte inattaquable pour leur
demander leur nom et leur promotion (très important pour choisir le
bon appât). Certains profiteront même de l'occasion pour faire des

petites croix en face des lots les plus prometteurs. Prenez garde à ne
pas vous faire voir par les ex-conscrites, ça serait dommage, surtout
que comme on dit : “ce qui est bien avec les conscrites, c'est qu'elles
font baisser le prix des deuxième année”. C'est aussi à ce moment que
vous découvrirez vos futurs rivaux. Heureusement FFH est là pour
faire la différence.

Nous laissons le look de côté, il faudra l'adapter à la cible ou y
adapter la cible. Pour la conversation, ne vous lancez pas immédiate-
ment sur Kant, Feynman ou Galois. Vous ne voulez pas paraître pédant,
et à quoi bon discuter sérieusement avec une fille, qui plus est quand
elle sort tout juste de sa prépa ? Soyez seulement affable, souriant,
voire un peu condescendant : vous avez bien le droit après tout, avec
vos brillants diplômes et votre loft à trois jokers. Restez calme, enga-

gez la conversation, mais ne poussez pas l'amabilité
jusqu'à lui faire visiter sa propre thurne. Il s'agit plu-
tôt d'une phase de repérage, nos conscrites sont
encore un peu trop vertes pour vos ruses de 4ème

année. Liez le contact, tâchez surtout d'être le mec
le plus sympathique et renseigné de l'école, et glis-

sez-lui le numéro de votre thurne: si elle revient d'elle-même vous
demander un renseignement, bingo.

N'hésitez pas à prouver que dans l'école, vous êtes absolument
indispensable : montez les soirées de rentrée, servez au bar, et
conseillez d'un air docte tout ce qui passe à votre portée. N'en faites
pas trop, encore une fois : prendre un air autoritaire pour organiser la
foule à l'entrée du Pot est tout à fait superflu. N'hésitez pas à venir aux
soirées de rentrée, surtout, le but ici n'est pas encore de charmer, mais
d'être plus vu que ses concurrents. Engagez la conversation avec tous
et toutes, on ne sait jamais qui sont leurs amies. En fin de soirée tequi-
la paf, vous pourrez commencer votre approche à pas de loup. Veillez
tout de même à rester prudent : souvenez-vous que le but n'est pas
une conscrite, mais le maximum de conscrites, et qu'il vaut mieux atten-
dre avant de ferrer, pour ne pas effaroucher les autres proies.

Arrive le Mega. Pour démarrer en beauté, improvisez-vous anima-
teur de car. Sept heures, c'est long, et vous risquez de vous mettre les
littéraires à dos, mais si vous parvenez à maintenir une joyeuse ambian-
ce potache, vous gagnerez, outre un ticket pour le bassin, toute l'esti-
me des jeunes biologistes. Autre défaut : vous ne pourrez pas prendre

le repos indispensable à la préparation d'un Mega. Il
reste la solution de facilité, trouver un autre vieux con
qui vous emmenera en voiture, pendant que vous
dormirez sur la banquette arrière, ou que vous potas-
serez l'ErNeSt avec la liste des conscrites.

A l'arrivée, aidez un peu, ça ne fait jamais de mal, et entamez la dis-
cussion avec vos voisines de tablée, que vous aurez bien sûr soigneu-
sement choisies. Prenez l'air offusqué si on vous prend pour un cons-
crit, et soyez légèrement désagréable vis-à-vis des petits nouveaux qui
prétendent marcher sur vos plates-bandes, en faisant montre de votre
supériorité. Par contre, soyez très polis avec vos concurrents directs,
ils pourraient trouver de méchants moyens de se venger alors que
vous touchez au but. Évitez de trop rester en groupe de vieux cons,
même si c'est un excellent moyen de se démarquer des conscrits, ce
serait une perte de temps. Sans compter qu'à force de commenter le

Conscrites 
les bons coups 2001

Ca y est, les conscrites ne sont plus vraiment conscrites, le plan Dom Juan qui connaît par cœur les recoins des cou-
loirs du Pavillon Rataud ne fait plus guère de ravages. Heureusement, il vous reste un été entier pour vous refaire une
santé à la plage ou à la montagne ou même à Paris (ah, les touristes américaines !) avant d'attaquer la nouvelle
année scolaire, et surtout avant d'attaquer les petites nouvelles. Lors de la pêche à la conscrite, seuls les plus impi-
toyables réussissent, les autres, trop timides ou maladroits, voient tous les bons coups finir dans les bras de rivaux
moins scrupuleux. Heureusement, FFH est là pour vous faire oublier vos inhibitions, enterrer votre mauvaise cons-
cience, et piétiner vos principes : aiguisez vos cannes !

Pour une efficacité
maximale, on préfèrera
les résultats d'admis-
sion à l'admissibilité

...à quoi bon discuter
sérieusement avec

une fille ?
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panorama en soirée, avec un verre à la main, on passe pour un “gros
lourd”. 

Encore une fois, soyez toujours affable, et surtout, faites mine de
ne rien deviner de leurs minauderies de jeunes demoiselles emous-
tillées par votre charme d'homme mûr. Prenez garde, encore une fois,
à ne pas thésauriser trop ostensiblement un groupe de conscrites, les
candidats malheureux pourraient se montrer aigris. En soirées, n'abu-
sez pas de leur éventuel éthylisme, mais ne vous privez pas de l'en-
courager discrètement : au lieu de lui proposer un verre, remarquez
qu'il fait vraiment bien chaud, dans cette salle. Si vous parvenez à la
faire rire avec la biographie de TMOY, l’affaire est dans la sac ! Si vous
vous sentez bavard, choisissez avec soin votre sujet de conversation,
selon la promo, évitez de parler de la sexualité des blattes à une mal-
heureuse A/L. Dernier conseil : n'attaquez pas sur la piste, malheu-
reux !

Avec toutes ces judicieuces astuces, vous devriez déjà les compter
avec vos orteils, mais si cela ne vous suffit pas, ou si un rhume mal placé
a fait baisser votre moyenne, il vous reste encore deux bons mois pour
profiter de leur naïveté. On appliquera les mêmes astuces, mais peut-
être plus subtilement, ou en essayant d'approfondir ces relations nais-
santes. Dans le prochain numéro : conscrites 2001, qu'en faire
après l'amour ? 

le calendrier conscritesle calendrier conscrites
3 juillet
6 juillet
En juillet
17 septembre
18 septembre
19 septembre
20 septembre
28 septembre
1er octobre
. . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . .
. . . . . . . . . . . .

Admission A/L
Admission B/L
Admission BCPST
Emménagement
Rentrée des conscrites scientifiques
Rentrée des conscrites littéraires
Rentrée des pensionnaires étrangères
Début du Mega
Fin du Mega
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

Tuning
10 recettes pour avoir une voiture d’intello

Vous êtes allés en boîte, toutes les filles là-bas vous connaissent et vous évitent dorénavant comme la
peste. C’est le moment de changer de cible et de s’attaquer aux vernissages et à la salle Pleyel. Vous y
découvrirez la minette intellectuelle. Elle fait coincée comme ça, mais en fait, elle pense à la même chose
que vous. Dix conseils pour ferrer le poisson avec la caisse idéale. 

Si vous suivez notre rubrique, et je sais que
vous êtes de plus en plus nombreux à le
faire, vous devez maintenant avoir la voi-
ture dont tout un chacun rêve. Tout un

chacun, sauf la minette littéraire, qui pour-
rait qualifier votre voiture de criarde ou de

“beauf”. La réaction qui me viendrait, ça serait de
lui coller une beigne mais passons : si elle est déjà prête à monter dans
votre voiture, le coup est déjà bien parti. Il s’agit donc de ne pas gâcher
vos chances et de rester vigilant jusqu’au lendemain matin. 

1 Le Choix de la voiture 
Privilégiez les marques françaises et les cinq
portes, qui donnent l’impression que vous
cherchez une relation durable. Une Scenic ou
une Xsara Picasso (“Je l¹ai prise à cause du
peintre”) est l’idéal. Sinon, une Fiat vous per-
mettra d¹être crédible lors du “coup de la
panne”. 
Le conseil : Si vous n’avez qu’une voiture,
posez des autocollants Lada (10 francs chez un
concessionnaire) sur le nom de la marque.
Vous ferez d¹une pierre deux coups : vous aurez l’air fauché (et sympa)
auprès de la créature de rêve et vous dissuaderez les voleurs. 

2 La personnalisation du véhicule 
Faire dans la sobriété est un atout. À l’extérieur, un bandeau “Georg
Wilhelm Friedrich” sur la lunette avant inspire curieusement plus

confiance que dix fanions du PSG ou une guirlande lumineuse K 2000
sur la calandre. À l¹intérieur, le traditionnel “Sapin Vert” devrait mas-
quer l¹odeur de Gauloises. 
Le conseil : Orthographiez correctement “Georg Wilhelm Friedrich”. 

3 La clim 
La clim doit être éteinte et le chauffage mis à fond. La belle devrait
défaire quelques boutons de son chemisier H&M et vous aurez à bon
compte “dégelé” l’atmosphère. 
Le conseil : Ne déboutonnez pas votre propre polo : la vue des
médaillons et des chaînettes à votre prénom peut avoir un effet néga-
tif. 

4 L’autoradio 
Domaine très périlleux. Deux options coexistent.
Vous pouvez débrancher partiellement les câbles
des hauts-parleurs pour obtenir un léger grésille-
ment de votre chaîne. Vous expliquerez à la poule
que votre autoradio va rendre l’âme et que vous
avez préféré rester calé sur la fréquence de
France Culture. Le son pourri devrait la dissuader
d’écouter France Culture et de débattre avec
vous du contenu de l’émission. L’autre option est

de planquer votre Cd-R d¹Eminem et de laisser négligemment traîner
quelques CD de musique classique pour passer pour un fervent mélo-
mane. 
Le Conseil : Préférer Nikolaus Harnonkourt et Anne-Sofie Von Otter
à André Rieu ou à l’autre gros des trois ténors. 
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5 Les accessoires 
Déjà que vous êtes obligé de l’écouter parler, vous n’allez quand même
pas la laisser conduire ! Donc, il faut bien qu’elle s’occupe pendant le
trajet et qu’elle explore le contenu du vide-poche et de la tablette
avant, que aurez pris soin de garnir d’ouvrages choisis (Puf Quadrige,
Gallimard Tel, Paul Auster chez Actes Sud). Laissez une raquette de
tennis et quelques balles à l’arrière. 
Le conseil : vos livres doivent avoir l¹air usés. Allez chez un bou-
quiniste ou (moins cher) adressez-vous directement à un
étudiant qui a raté ses concours. 

6 Les sièges 
Ils doivent être confortables mais fermes. Pensez à
régler la dureté au maximum pour faire bien mormon
et sérieux. Si par malheur, votre sellerie est en cuir, fai-
tes-le passer pour du skaï. 
Le conseil : une housse de siège est un bon investissement. 250 francs
pour une housse Velourex aux Trois Suisses et trois lavages en machi-
ne vous apporteront d’avoir des peluches, que vous aurez soin
d¹épousseter d’une main attentionnée sur le dos de votre proie à la
sortie du véhicule. 

7 La boîte de vitesses 
Support d’innombrables jeux dans la pénombre, la boîte de vitesse doit
être impérativement manuelle. Ainsi, une main glissée sur le genou de
la donzelle passera pour un changement de rapport raté. 
Le conseil : N¹essayez pas vos sous-entendus habituels (sur le fait de
tâter le levier). Elle risquerait de ne pas apprécier. Ou de ne pas com-
prendre. 

8 Le coup de la panne 
Grand classique de la drague en bagnole, vous devez l’adapter à la
Marie Darrieussecq qui vous accompagne. Donc, vous jouerez le coup
d¹une autre panne d’essence en freinant brutalement en rase campagne
afin d¹exprimer le malaise existentiel qui vous assaille tout à coup.
Quelques angoisses métaphysiques incohérentes ajouteront à la crédi-
bilité de la chose et attendriront votre prise. 

Le conseil : Entrainez-vous dans la voiture en vous passant des bouts
de dialogue de films français d¹auteur. 

9 L’alarme 
Ça y est, vous allez monter dans son appart et vous
allez avoir ce que vous voulez. Mais après, comment

partir le plus vite possible ? FFH a la solution : réglez
un réveille-matin sur une heure et demie de délai et scot-

chez-le en dessous du véhicule. Avec un peu de doigté, vous le
placerez de telle sorte que les vibrations déclenchent l’alarme. Il ne
vous restera plus qu¹à vous habiller et à descendre “vérifier” l’antivol. 
Le conseil : Prévenez-la avant que cet équipement est sensible et a
tendance à se déclencher tout seul. 

10 Le moteur 
Vous êtes de nouveau dans la voiture et vous redevenez enfin vous-
même. Lâchez-vous enfin et faites rugir le V6 24 soupapes. Un démar-
rage en trombe et elle n’aura même pas le temps de comprendre. De
toute façon, elle l’a bien cherché. 
Le conseil : cette recette ne peut pas s’appliquer si vous la recevez
chez vous. 

Basile Bolide

1) Le matin, quel est votre premier geste beauté ? 
a. Vous vous dirigez calmement vers la douche, de toute manière, à
8h29, il y a peu de chances pour que vous soyez à l'heure. 
b. Entre le jogging, les pompes et les abdos, vous en êtes à la quatriè-
me douche de la journée et le soleil se lève à peine... 
c. Quinze pulvérisations de votre parfum mâle, puis finition du brus-
hing, et vous enfilez votre grande chemise blanche copiée à votre
idole. 
d. Bien caler votre dos pour commencer vos deux heures de géomé-
trie différentielle avant les cours. 
e. Votre réveil marque 6h00, mais il est plus sûrement 18h00, encore
que ! Vous vous fumez cinq ou dix petites clopes, puis vous allez à la
douche en essayant de voir par la fenêtre s'il fait jour. 

2) Votre dernière lecture : 
a. Vos cours, trois jours avant les partiels... 
b. La toute dernière, Tennis Magazine, mais votre préférée est sans
conteste France Football. 
c. La toute dernière, Ellroy, mais votre préférée est sans conteste
Wilde (Portrait de Dorian Gray). 
d. “Supercordes : la supersymétrie pour les nuls” 
e. “Fumer provoque le cancer” 

3) Vous comptez rencontrer la future élue de votre coeur... 
a. Au pot, en retard, mangeant comme vous à la table des thésards de
maths. 
b. Autour du Luxembourg, à 6h27, au jogging. 
c. En cour aux Ernests, en train de lire, seule. 
d. À côté de vous au pot, pendant que vous mangez avec vos potes en
thèse de maths, subjuguée par votre conversation. 
e. À la K-fêt, comme les autres. 

4) Vous l'abordez comment ? 
a. En explosant de rire avec elle, après avoir échangé des regards com-
plices. 
b. “Le petit pot devrait être entre 6h et 6h30, vous ne trouvez pas ?”
c. “Quand le temps est aussi beau qu'aujourd'hui, ça ne vous donne pas

envie de mourir ?” 
d. “Je vais vous expliquer, mademoiselle, c'est très simple.” 
e. “Pif paf Jean-Paul Dubacq, ouais !” 

5) Où l'emmenez-vous le premier soir ? 
a. À la cuisine du deuxième annexe, pour des pâtes carbonara avant de
vous balader sur l'île Saint-Louis manger une glace Berthillon. 
b. À la cuisine du troisième annexe, pour des pâtes carbonara après
être allés au gymnase. 
c. Boire un Krug au Flore, évidemment. Bien sûr c'est un peu cliché,
mais sans cliché la vie serait terne, n'est-ce pas ?
d. Puisque ce que vous lui avez expliqué a eu l'air de la passionner au
point d'en avoir un sourire, vous remettez ça au pot du soir. 
e. Au petit pot. 

6) Pour elle, vous pourriez... 
a. Lire son livre préféré, Belle du Seigneur ou L'Insoutenable Légereté de
l'Être, mais un seul des deux. 
b. Changer de sens de parcours du Luxembourg, mais pas renoncer au
foot après. 
c. Vous arrêter de draguer pendant deux jours, mais pas plus : il y a
peut-être mieux. 
d. Jusqu'au mariage, renoncer à unifier la Relativité Générale et la
Mécanique Quantique, mais après plus de temps à perdre. 
e. Vous réveiller avant 12h30 et revoir les gens de votre promo au pot
de midi.

7) Mais vous devriez vous séparer si... 
a. Elle voulait vous séparer de vos amis. 
b. Elle voulait vous faire faire de la danse ou de l'aérobic. 
c. Elle ne vous admirait pas, ou si elle faisait trop peuple (il faut penser
à votre public, quand même). 
d. Elle persistait à ne rien vouloir comprendre de la théorie de Galois. 
e. Elle était asthmatique. 

Résultats p.6

Test
quelle est la fille de vos rêves ?
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Scientist Lover les nouvelles combines pour la drague

Si vous avez lu le Poisson Mort n°7, vous savez déjà comment ressembler à un scientifique. Maintenant, il faut passer aux choses
sérieuses : la baise. FFH vous aide à exprimer le charme latent de votre nouvelle apparence... pour toutes les faire tomber.

Finie l'image poussiéreuse du scientifique rasoir et
rassis, proche de celle du prof de physique pervers et
sadique ! Place au jeune savant aux dents blanches (la
santé dentaire, c'est important), spécialiste des géra-
niums (c'est un écologiste), qui sous sa blouse cache un
magnifique costume Versace (son laboratoire est sub-
ventionné), sous lequel se cache à son tour un vérita-
ble cœur en or massif ! Place au bel et courageux aven-
turier partant, chemise ouverte et barbe hirsute, en
expédition en Amazonie pour étudier la sociologie des
plantes carnivores, et ce au péril de sa vie ! Place enfin
au spécialiste des météorites, des volcans et des ava-
lanches, qui bravant mille dangers utilise son savoir
pour sauver le monde ! 

Loin des connotations péjoratives autrefois asso-
ciées au personnage, le scientifique est devenu résolu-
ment “tendance”. Il ne tient qu'à vous d'en tirer parti, en
prenant soin d'adapter votre apparence selon les cir-
constances. 

Sachez que votre laboratoire peut devenir un formidable atout dans votre straté-
gie de séduction. Mais attention ! Une visite de labo peut vite devenir glauque si
vous ne l'entourez pas de tous les apparats nécessaires. 

Commencez par choisir un endroit portant une forte charge érotique : à un labo-
ratoire d'analyse d'urines préférez un laboratoire d'études de la mécanique des flui-
des (un ancien trésorier vous le confirmera). Ensuite, insistez bien sur l'utilité de
votre travail : l'association d'une grande cause (voir ci-dessous) à tout l'arsenal que
vous lui exhiberez ne manquera pas de l'émouvoir. À cet égard il est déconseillé de
travailler pour un fabricant de munster sous cellophane si vous ne voulez pas pas-
ser pour un minable. 

Enfin, soignez bien les circonstances de la visite. Choisissez un beau soir d'été,
quand vos collègues sont partis, pour inviter votre promise. Au mystérieux crépus-
cule du soir tombant s'ajouteront les lumières romantiques des lampes UV et les
reflets ambrés des lasers Hélium-Néon. Les souffleries ronflantes des ordinateurs
ronronneront de plaisir au rythme des battements de vos deux cœurs, les glycérols
mal bouchés libéreront leurs délicats arômes, envahissant vos quatre narines déjà
si proches d'une subtile fragrance, l'acier rafraîchissant des enceintes à vide effleu-
rera doucement vos peaux fébriles et moites...

Il ne vous restera plus qu'à fermer les yeux, et à laisser le charme agir... 

La science    
un sacerdoce qui a du chien 

« Depuis que j'ai assumé mon identité de
scientifique, je me suis trouvé, j'ai repris
confiance en moi. » Costume clair, chemise à
fleurs, lunettes Yves Saint Laurent,
Lamborghini Diablo, Kevin L. a la classe,
mais pas la grosse tête. Formé à l'école de
l'ingénierie française, il a mis ses compéten-
ces au service de la Rifle CorporationTM, basée
à Palo Alto, CA, en plein cœur de la Silicon
Valley. Pourquoi les armes ? « C'était pour moi
une façon d'être en accord avec moi-même,
de plonger dans les méandres de mon essen-
ce à la recherche des racines les plus profon-
des de mes valeurs humanistes. » 

Cette assurance de la vocation, cette
noblesse de cœur, les femmes le ressentent,
et l'apprécient. « L'harmonie entre mon âme
et les valeurs que je considère comme impor-
tantes transparaît dans ma manière d'être ;
elle transcende des détails matériels comme
mon salaire, pourtant très élevé », explique
Jean-Paul, chercheur en R&D au départe-
ment d'artillerie lourde chez Dassault. « La
paix, qui comme chacun sait s'obtient par la
dissuasion, est une priorité qui touche beau-
coup la sensibilité féminine », ajoute-t-il. « Et
puis il y a le retour à des valeurs plus saines,
plus fortes, comme la défense de la patrie, ou
l'esprit de sacrifice. » 

Sans oublier la fascination pour les armes,
gage incontesté de virilité. « Il est vrai que la
capacité théorique de détruire des millions de
vies humaines est assez excitante aux yeux
des femmes », reconnaît G. B., spécialiste
des bombes H à fusion thermonucléaire
amplifiée au CEA, aussitôt relayé par son col-
lègue expert dans les armes biologiques de
destruction massive : « la puissance de frap-
pe, il n'y a que ça de vrai avec les nanas ! » 

Qu'on se le dise : des esprits affranchis
mais engagés, œuvrant avec courage et
ardeur pour l'avancement d'une science tou-
jours plus audacieuse et plus puissante au
service de vraies valeurs, voilà ce que veulent
les femmes ! 

S e x i n  t h e  l a b  

Résultats du test p.5

Vous avez une majorité de réponses a.
Vous sentez bien qu’en étant vous-même
vous finirez par la trouver. Il semble que vous
n’ayez pas trop besoin de nous.

Vous avez une majorité de réponses b.
Vous savez déjà où la rencontrer. Vous l’ima-
ginez en short et baskets, toujours partante
pour un petit foot entre copains, vous piquant
parfois L’Équipe pendant votre sommeil, hur-
lant plus fort que vous à chaque but des
Bleus. On peut rêver ! Méfiance toutefois : ça

ressemble surtout à votre pote Gilbert. Bon,
disons qu’il faudra qu’elle tolère les matches
et les joggings matinaux... et qu’elle tienne la
distance.

Vous avez une majorité de réponses c.
Laissez-nous d’abord vous dire que vous êtes
quand même bizarre. Ajoutons que Simone
de Beauvoir est morte et qu’Arielle
Dombasle est prise. Nous ne commenterons
pas les idées étranges que Mme Jean-Paul
Sartre ou Oscar Wilde ont pu avoir sur la
sexualité. Quant à la drague en cour aux
Ernests; reportez-vous à nos articles.

Vous avez une majorité de réponses d.

La femme de vos rêves sera sans conteste

scientifique. Dans le cas contraire, votre

bonne volonté et votre clairvoyance ne suffi-

raient pas dissiper les ténèbres dans l’esprit

d’une littéraire fumiste et hystérique, à qui

vous n’auriez de toute façon rien à dire. Ceci
dit, n’attendez pas une mathématicienne, il ne

faut pas trop en demander.

Vous avez une majorité de réponses e.
Fanfan, c’est la dernière fois qu’on crée une

catégorie pour toi.
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Ingrédient numéro 1 pour une soirée réussie
Pour lui faire de cette soirée un véritable conte de fées, il faut évi-

demment passer la prendre chez elle. S'il faut bien sûr éviter la vieille
2 CV cabossée, on s'abstiendra aussi d'arriver en Z3 : ça fait kéké.
Choisissez plutôt la sensualité d'une italienne, genre une Alfa 145 rouge
avec un bon 6 cylindres. Attention ! Le klaxon musical à la Fonzy est
passé de mode depuis longtemps, et de toute façon vous ne klaxonne-
rez pas en arrivant : vous sonnerez élégam-
ment, le dos bien droit, les épaules souples, le
regard vif, le cheveu brillant.

Il faut bien sûr amener des fleurs. Un bou-
quet serait trop, mais une petite rose, moins
chère et plus classe, symbolisera votre amour
naissant. Quand elle ouvrira la porte, il faut que dans votre regard
admiratif elle voie le reflet de sa beauté, semblable au lever du Soleil
sur l'océan majestueux ; entraînez-vous devant une glace.

Une fois dans la voiture, ne commencez pas déjà la conversation -
à moins d'être vraiment tres fort : il vaudra mieux mettre un peu de
musique. Quelque chose de doux et de romantique, qui fasse classe.
Laissez Michel Sardou lui faire la cour à votre place : après tout, c'est
son boulot. Aucune femme ne résiste à la puissance des "Neiges du
Connemara".

Le truc en plus : Si l'action d'un petit désodorisant à la
vanille est toujours bienvenue, il n'est pas nécessaire de
l'exhiber : un volant en plastique qui sent la vanille, ça fait
pas un peu gamin ?

Deuxième étape : le resto 
En arrivant, prenez un air serein et dites au serveur :

“Bonjour, mon petit Emile”, en lui serrant la main (un petit
billet discrètement glissé vous assurera de sa complicité
pour la suite). Continuez sur votre lancée : demandez la
cuvée du patron (“Comment il va, ce vieux Dédé ?”),
conseillez-lui le magret de canard au miel, il est excellent.
Et pas trop cuit, comme la dernière fois. 

Maintenant que la commande est lancée commence la
grande épreuve : la conversation. La consigne de base :
surtout, laissez-la parler, écoutez-la d'un air attentif, et
prenez bien garde à ce que son verre ne soit jamais vide.
Pour le sujet de conversation, autant commencer par un
classique : son boulot. Mais ne la laissez pas s'embourber
sur les histoires de sa copine Monique. En cas d'urgence,
faites le cinéphile et dites qu'Amélie Poulain est un film qui
a touché votre cœur. 

L'astuce FFH : Ponctuez régulièrement le monologue
de phrases choc du genre  “You're the sunshine of my life”
ou encore “You're the first, the last, my everything”. Ne
riez pas. Elles en raffollent.

La gaffe qui tue : même si vous vous ennuyez à mou-
rir - et cela ne manquera pas d'arriver, ne vous laissez pas
aller à brûler les cure-dents ou à lui envoyer des miettes
de pain dans le décolleté. 

Et pour le passage incontournable du marchand de
roses, la marche à suivre est imparable : donnez-lui 10 F
et dites, d'un sourire malicieux : “Merci mon bon, mais il
y a déjà assez d'une rose à cette table.” 

Avant de partir vers de nouvelles aventures, dernier
détail: ne payez surtout pas en liquide mais plutôt avec
votre Visa Premier Gold, sinon le moindre détail de tra-

vers vous fera passer soit pour un péquenot qui a gagné au loto, soit
pour un agresseur de petites vieilles.

Troisième round : la boîte branchée. 
N'hésitez pas à casser votre tirelire pour l'inviter dans un endroit

chic, à l'ambiance feutrée. L'investissement est faible au regard du pro-
fit escompté. Impressionnée, elle n'hésitera pas à se laisser bercer par

la voix des plus grands crooners (harcelez le DJ
pour qu'il accepte de passer Tom Jones, notre
maître en la matière). C'est le moment idéal pour
l'effleurer par de subtiles caresses, qui échauffe-
ront son désir d'amour. 

Astuce : ne grillez pas les étapes. Si vous la
sentez trop froide, proposez-lui votre cocktail préféré, celui qui dégè-
lerait Elisabeth Guigou : champagne-vodka-gingembre. Si après ça son
regard ne commence pas à flamber, laissez tomber : vous n'arriverez a
rien avec celle-là. 

Il sera plus raisonnable de quitter les lieux avant que la belle ne se
transforme en citrouille : vous vous sentiriez inutilement coupable d'a-
buser de son état d'ébriété, et elle risquerait de vomir sur les sièges de
la voiture que vous avez passé l'après-midi à nettoyer. 

Il faut conclure...
Le bien nommé  “coup de la panne” reste un classique

(d'ailleurs, si vous en connaissez un autre, n'hésitez pas à
écrire à la rédaction). Egarez-vous par mégarde au bord
d'une falaise (n'oubliez pas le frein à main ! ), et coupez dis-
crètement le moteur. Sortez de la voiture, soulevez le
capot, et refermez-le. Réfrénez l'habituel “ah ouais, je sais
c'est le carbu !”. Pour une fois, ce n'est pas le carbu.
Préférez : “le destin nous joue un mauvais tour, eh bien,
nous ne le laisserons pas nous gâcher la soirée...” 

Là, ça devient technique. Commencer par mettre
galamment en marche le chauffage, puis faites mine de
chercher une station de radio. Abandonnez très vite vos
efforts, et sortez votre CD “100% love”, offert dans le der-
nier numéro de votre magazine préféré (FFH, bien sûr).
Laissez le charme agir : la belle ne tardera pas à sentir la
chaleur l'envahir, et à ôter son pull-over. A ce moment-là, la
classe : votre voiture est décapotable ! Profitez de ce
moment d'émerveillement pour lui montrer les étoiles.
Logiquement, elle commence à frissonner. Rapprochez-
vous d'elle, et pointez une étoile au hasard. “Tu vois cette
étoile, là-bas ? C'est Proxima du Centaure. Elle est à quat-
re milliards d'années-lumière de nous et pourtant, c'est l'é-
toile la plus proche du système solaire. Quand même, on
est bien peu de choses...”. Balayez le ciel du doigt en vous
tournant vers elle. “Et celle-là, c'est...” : maintenant, votre
visage est face au sien. Le regard que vous lui lancez à cet
instant précis doit durer une éternité. Quelques secondes
suffiront amplement. 

Elle est à point. A vous de saisir la balle au bond : si vous
ne l'embrassez pas à cet instant précis, tout est à refaire.
Baissez habilement le siège, et occupez-vous du reste.
Normalement, la suite, vous la connaissez par coeur... 

Le truc en plus (si vous voulez la revoir) : pensez à la
rappeler ! 

Révisons nos classiques... 

Devenez un as du romantisme

Aucune femme ne
résiste aux “Neiges

du Connemara” !

Ringard, le romantisme ? Pas si sûr ! Si des centaines de générations, depuis Vercingétorix jusqu'à nos
grands-pères, ont misé sur cette stratégie apparemment naïve (risible ?), c'est que cette recette ancestra-
le est la formule magique pour un succès garanti. FFH vous livre le secret... 
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Vous avez remarqué qu’il y avait souvent des motifs géo-
métriques sur ses vêtements. Son T-shirt plein de trous en forme de
cercles, de carrés et de triangles a particulièrement attiré votre atten-
tion. Vous savez aussi qu’elle aime les chiffres. Elle a craqué quand vous
lui avez écrit : 1 + 1 = 1. 
L'homme de ses fantasmes est le MATHÉMATICIEN.
Au lit vous devez lui dire : Soit D la droite tangente en A aux deux
cercles que dessinent tes seins. Laisse moi poser mes lèvres L sur l'el-
lipse B de ta bouche. Laisse moi translater L le long de D de B vers A
et au delà jusqu’au triangle T. Laisse moi enfin étudier T minutieuse-
ment pour trouver le point G, barycentre du système. 

______

Vous avez remarqué qu’elle portait très volontiers des
sandales et qu’elle aimait les vêtements simples et blancs dont le drapé
mettait son corps en valeur. 
L'homme de ses fantasmes est le LATINISTE.
Au lit vous devez lui dire : Libido mea maxima est. Te mihi corpus
tuum dare volo. Nunc est coeundum. In te penetrare cupio. Es mea, o
dulcissima ardentissimaque ! 

______

Vous avez remarqué que ses vêtements étaient tous d’un
autre âge. Véritable musée vestimentaire, elle arbore tantôt un authen-
tique pattes d’ef des années 70, tantôt une robe à fleurs comme même
votre grand mère n’en porte plus et tantôt, pour arrêter là une liste qui
n’en finirait plus, un corset Belle Epoque qui lui va à ravir. 
L'homme de ses fantasmes est l’HISTORIEN. 
Au lit vous devez lui dire : L’explosion de mon désir est la réunion
de plusieurs facteurs. Il est difficile de faire précisément la part de cha-
cun d’entre eux, mais nous pouvons tenter de distinguer des facteurs
anciens de facteurs plus récents. Mon désir commence très probable-
ment par ton visage — et tout particulièrement par l’éclat de tes yeux
— et par ta silhouette. Puis une deuxième étape est marquée par le
rapprochement de nos deux personnes. Nous parler, passer des
moments ensemble, a beaucoup contribué à ce que j’éprouve pour toi.
Mais te voir nue et si belle aujourd’hui, sentir ton corps en contact avec
le mien, te caresser et goûter tes caresses, tout cela bouscule tout mon
être de manière radicale. Plus qu’une nouvelle étape dans un proces-
sus continu, il s’agit là sans aucun doute d’une rupture, et même d'une
révolution. 

______

Vous avez remarqué qu'elle était bucolique, proche de la
Nature, transportée à la vue du moindre écureuil. Elle appelle toutes
les fleurs par leur petit nom et aime à folâtrer parmi les hautes herbes ? 
L'homme de ses fantasmes est le BIOLOGISTE. 
Au lit vous devez lui dire, hmpf, hmmmpf, grrrrrr, grrr, grrr, grrrrrrr,
mmffff, hh, hh, Hh h h h, mmmmmhhhhhhhhhhhfff f f f f FFHf f f f FFH ! !! !

Vous avez remarqué qu'elle était toujours soucieuse de
son apparence vestimentaire. Plutôt chics, ses vêtements arborent
essentiellement des teintes noires, grises ou blanches, et sont parfois
délicieusement tape-à-l'œil. 
L'homme de ses fantasmes est le POÈTE. 
Au lit vous devez lui dire : il est trop facile de s'attaquer à un jeune
poète. Nous voulons participer à un mouvement d'avant-garde. Mais
quelle avant-garde est possible aujourd'hui ? La création doit s'émanci-
per de tout formalisme. Il faut la soutenir et lui donner les moyens
d'exister par elle-même. Libérons-nous des carcans petits-bourgeois
qui étouffent la littérature !

______

Vous avez remarqué sa blouse à fleurs crasseuse et son
jean informe. Elle frémit à la moindre odeur de formol et ses cocktails
favoris sont des mélanges expérimentaux pleins de couleurs et de pré-
cipités ? 
L'homme de ses fantasmes est le CHIMISTE. 
Au lit, vous devez lui dire : ma nucléophilie est sans limite devant
une telle case vacante. Ton effet attracteur perturbe la polarité de mon
doublet libre. Je ne puis maîtriser la distorsion de mon orbitale, mais
j'éviterai toute précipitation. 

______

Vous avez remarqué qu'elle a toujours un vêtement à l'en-
vers et parfois deux chaussettes différentes. Perdue dans ses pensées,
elle ne sait pas se concentrer sur des gestes simples comme s'habiller. 
L'homme de ses fantasmes est le PHILOSOPHE. 
Au lit vous devez lui dire : Je vais résoudre avec toi le vieux conflit
qui oppose idéalisme et matérialisme. Après ce que je vais te faire, tu
renonceras à jamais à l'idée d'être un pur esprit ma jolie. Cupido ergo
sum*. 

______

Vous avez remarqué qu'elle affectionnait particulièrement les T-
shirts “E=MC²” ou “I love Isaac Newton”. 
L'homme de ses fantasmes est le PHYSICIEN. 
Au lit, vous devez lui dire : bien qu'elles ne commutent pas, laissons
nos deux observables maximiser leur fonction de corrélation, tout en
restant invariantes par le groupe des translations-rotations. Nous pas-
serons la barrière des potentiels par effet tunnel, puis, après avoir
atteint un état cohérent, nous condenserons dans un état bosonique
superfluide.

______

Vous avez remarqué qu'elle collectionnait les pierres,
même les plus affreuses. Ses pataugasses et son bermuda vous ont tapé
dans l'œil. Vous vous êtes dit qu'une fille qui se dépensait tant à mon-
ter sur des tas de cailloux devait avoir de l'énergie à revendre.
L'homme de ses fantasmes est le GÉOLOGUE.
Au lit, vous devez lui dire : la collision de nos deux plaques pro-
voque en moi des bouleversements magmatiques sans précédent. Ta
tectonique parfaite pleine de plis et de chevauchements me métamor-
phise de la tête aux pieds. Depuis l'ère primaire, on n'a pas vu chaîne
de montagne se former plus rapidement.

Soyez l’homme de ses fantasmes
Elle vous plaît ? Vous avez su lui plaire ? Pour que ce court moment que vous allez passer ensem-

ble reste à jamais gravé dans sa mémoire, il ne vous suffira pas d’être une bête de sexe. Vous voulez vrai-
ment la faire décoller ? Toutes vos caresses ne seront rien si vous n’y joignez pas des mots. Parlez-lui !
Vous ne devez pas moins titiller son cerveau que son clitoris... 

En lui murmurant des mots coquins au creux
de l’oreille vous ferez déjà beaucoup. Mais vous pou-
vez faire mieux encore. Découvrez le type d’homme
qui règne sur ses fantasmes et adoptez le vocabulaire
qui la rendra folle ! 

* * *

*je bande donc je suis


